
 
 
FOIRE AUX QUESTIONS : 

 

« Dieu ne m’exauce pas, 
preuve que je ne sais pas prier, alors je me décourage… » 

 
 Et pourtant, le courage, c’est de la peur, qui a prié. Une force invisible nous visite, elle nous 
habite. 
 La prière ? Mais c’est la seule force devant laquelle le Tout-Puissant s’incline. 
 Même si nous n’avons rien à dire à Dieu, prions ! 
 JESUS s’intéresse plus à notre cœur qu’à nos paroles, car un cœur sans paroles, vaut mieux 
que des paroles sans cœur. 
 Si nous n’avons pas toujours le désir de prier, ayons en nous le désir du désir. Un jour, nous 
obtiendrons alors le désir de prier ! 
 Prier, ce n’est pas sentir, c’est consentir. C’est même parfois consentir à ne rien sentir. 
 Quand vous dites : « Je crois en Dieu », vous ne dites pas : « Je sens Dieu ». 
 Combien de fois dans l’Evangile, JESUS nous parle de sentir quelque chose ? Zéro fois ! 
 En revanche, il nous parle du désir, de vouloir. 
Le grand problème, c’est que tout ce qui est senti, ne nous donne pas toujours la vérité. 
Le senti ? oui, mais le senti ment, il ne reflète pas toujours la vérité. L’essentiel est invisible pour les 
yeux ! « On ne voit bien qu’avec le cœur » dit le renard dans le Petit Prince. 
 Il faut dans nos amitiés, dans le mariage et aussi dans les fiançailles, qu’il y ait ce passage de 
chair, il faut que l’autre devienne cher. 

A cause de ma sensibilité, je ne suis plus du tout libre pour choisir Dieu ! 
Quand vous ne sentez rien, vous choisissez Dieu au-delà de votre sensibilité, vous choisissez 

Dieu librement. Génial ! Géant ! 
C’est pour ça que Dieu n’aime pas trop se montrer ! ni trop se faire sentir ! 
L’amour ne s’achète pas ! 
Dieu ne veut pas acheter ton amour à coup de petits cadeaux : pour qui te prendrait-il sinon ? 
Alors il arrive les mains vides. Les cadeaux peuvent venir, mais après. Dieu arrive toujours 

dans une vie les mains vides. 
Tu préfères la bague au fiancé ? préfère le Dieu des dons aux dons de Dieu ! 

Mets les pitons dans le rocher : 
Les formules de prière, alors. Les Je vous salue, les Notre Père, même si c’est machinal, c’est 

bien utile. C’est comme les pitons dans le rocher. Ça aide à monter. Mais de grâce, parfois, arrête-toi, 
contemple le paysage. Aime ! aime ce Dieu qui est le plus infini, plus grand que notre petit monde 
visible. 

Petit conseil : avoir un conseiller spirituel est hyper-utile. 
Comme le chameau le soir s’agenouille le soir devant le maître pour que celui-ci lui enlève 

son fardeau, agenouillons-nous devant l’icône, pour que le Maître du Ciel et de la Terre nous enlève 
nos fardeaux : soucis, péchés si nous en avons, difficultés de vie, etc… 

La prière scoute sous les couvertures : 
Combien d’entre nous, faisons notre prière le soir, sous les couvertures, comme les grand-

mères ? 
C’est mieux, remarquez, de la faire comme ça, que de ne pas la faire du tout. Bien sûr. 
Et combien d’époux sont obligés de faire comme ça, au bout de dix ans de mariage, parce que 

leur époux ou leur épouse ne supporte pas une telle manifestation de prière chez le conjoint ? 
Quand j’étais aumônier scout, je leur disais que la prière scoute sous les couvertures n’avait 

pas beaucoup de sens : 
* Seigneur JESUS, apprenez-nous à être généreux : facile sous les couvertures. 
* A vous servir comme vous le méritez : dans un bon lit, c’est plutôt cool. 



* A donner sans compter, à travailler sans chercher le repos : juste avant de dormir, c’est un 
peu étrange comme demande ! non ? d’investire avec tous son corps. La prière du corps ? se 
prosterner : Garde-nous tout-petits devant ta face, simples et purs comme un ruisseau. 

Car un saint à genoux verra bien toujours plus loin qu’un savant sur la pointe des pieds ! 
Père Gilles Le Tourneur 
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